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L** b«ls roaaquée de dimanche ont été 
tria fréquente*. An OMlno, Il y a «n «a 
Tlron 450 personnes De nombreuse* die 
cuaatona et commtocenienu de rites ont 
eu lieu, mais alïea ont eu) ausiltot reprl-
meea par le eroramlalalre de pelle* du 3e 
arrondiaaeo-.eul , aidé dea aïeuls de aer 
Tira. 

L I L L E 

Attaque norturn*. — pana la uult de 
dimanche a lundi, les sériants de ville 
Cbarlet, aallet et Ferlin, aidés de riens 
•uilllaire* du 43' de ligne. Alphnnse Rosé 
«t Paul Fouraler, ont arrêté dans la me 
de Tournai quatre Individus qui venaient 
d« voler uo pard>*asii» a nu passant. 

Cas quatre mdlvldua à I arrestation des
quels il n'a pas été commode de procéder, 
tellement tla rouaient de coups les agents 
et le- militaires, son! lee nommés : 

Alphonse Deruvd , 21 ans, tnnnelier ; 
Geoifie» David. 18 an», mécaulcien; Théo 
dnle Delmate, lu «ne, Journalier et AI 
pnonse Hoitteln, ISsns. tailleur de limes. 

Employé indélicat. - Pierre Valet, l i é 
de 34 ana, était employé A la Maiaon de 
parapluies de la nie Esqiiermoise. Ces 
joure derniers, ayant heaoin d'argent et 
voulant s'en procurer par '/Importe quels 
moyens, il emporta troia auperliee para-

Êiules à ses patrons et alla lee engager au 
ont de Piété. 
La malheur pour valel c'esl que la po 

llpe eut vent de l'affaire et mit cet em
ployé indélicat en éiat d arrestation. 

LE NORD 
Douai. — Une audacieuse tentative de 

vol avec effraction, i été commise dans la 
nuit de samedi a dimanche, chez Mme 
Sabarrat Sylvain, débitante de tabac, rue 
de Bellrtio, par un sieur Le m aire, demeu-

de journalier chez M. Choquet, fabricant 
d huiles, ue de U Madeleine, avatt volé 
chez SOD patron on ciseau l'roi 1 très a> 
lide, A l'aide duquel il força la porte exté 
rieure dormant accès dans la maison Sa-
barrât. 

Jl était environ une heure du matin et 
le malfaiteur avait déjà commencé à far 
cer la porte extérieure qui, de la cave, lui 
aurait permis de pénétrer dans la maison, 
lorsque M. Malorez, cafetier rue de Be> 
lain, revenant de la gare, remarqua que 
cette porte de cave était ouverte et voulut 
la fermer. 11 s'aperçut alors de la pré
sence insolite d'un individu qu'il laissa 
sortir, mais en le maintenant couché sur 
le trottoir. 

Pendant ce temps, des personnes quit
tant le i.al de l'Hôiwl-de Ville étaient mi
ses au courant du fait et l'une d'elles pré 
venait la police, qui arrêta le voleur, le 
sieur Leniaire. 

LA GRÈVE D HASPHES 
A Haspre-t, tous les tisseurs sans ez 

tlon nul i épris le travail, tous les pat 
ayant accepté les nouveaux tarifs fixant 

Terrible accident à Montigny 

UN HO fit- ÉC kit M « Ss VOI URE 
Uo terrible accident, qui & produit la 

plus vhe émotion dans la commune, es' 
arrivé dimanche a huit heures du matin , 
sur la place. 

Le nommé François Defonlaine, Agé de 
96 ans, célibataire, était occupé A voiturer 
du fumier, lorsqu'arrivé sur la place, ses 
chevaux prirent peur et t'emporte) eut. 

François befontaine avait eu toutes les 
peine» pour essayer de maintenir le-* che 
vaux à l'aide du cordo appelé • affilé •, 
mais ce cordon étant venu à se rompre 
tout A-coup, Oefontaine ne se tenant plus 
nulle pari, iom;<a tous les roues de son 
véhicule qui lui broyèrent littéralement 
la tête. 

La mort tut instantanée. 
Lee rpsde François Defontaine a été 

transporté au domicile de sa mère, chez 
qui il demeurait. U est difficile de dépein 

LA BELGIQUE 

MOUSCRON 

CONSEIL DE DISC PLINE 

Grâce t l'avocat do prévenu, cetta aéaase a éU 
tlea plm titiihiuni-'a, 
, Rappelant Isa M * ; 

" 'lies. n»rde I I* troi-

auiquali la fard», civique c»t aati 
la lu]. Il a été «onrtatTin* i div»rff i 
plueieur» conseils de d ecipllne. ' 
n-t?.SB«lt qu* d'»rooDdr«i s payer, 
suit cootent ; il n* réclamait pan. 

Hais voici qo 
conttelï plus fé 
J.e remarquer au n y avait as «s pan an miu 
*lr vouloir mtnitotti*, que h Me» HetlkM 
tait en réciiive ; et ce f-rooe conseil de disc'-
line le condnna< au maxi'imm de l'amende et 
Le LempH du rirr «tdea moqu-rlea était p»a*è. 

On alla cenaater an avocat; le Justement fot 
pour un vice de forme. 

C'est pour cette raison que CloUjre enmpn-
raiieut le l« février devant un nom tau G^naet' 
de discipline, qui fut pins sévère encore que le 
premier et ptrta la peine i deux jours de 

Opposition f»t faite s o« Joffemei.t, le proveoii 
>-etfn«isnt qu'il n'avait pas été cité i>oitr le délai 

La eause a (lé entendue A nouveau asmedi 

Apre» an réquisitoire simple mii". serré <te 
'ot noter rapporteur: aprôa la plairtoire de 
'avoctt d>i j revenu, le Conseil admet les con
fusion* de ce dernier et renvoya U c*uiiis à 

du prévenu 
Hrr — 

•nlte ; |) peut être l'égal, 
""la, l* supérieur d" lo 

modem, s. Mus noua devon 
ta beaucoup S faire 
Lactaand.des Uara 

grande diffusion, un profond désordre 

at-étre un profond inn-i 
. . si voos le vo 

d- tous leal.^ "tes an-i 

CUUA l'agencement. 

-ocat," dont le geste 
être simple et loin d'être sobre. 
Le mot de la fin. . 
Une bande <!-• estuoliqi 

Le nouveau fiiail 
Bruxelles, 4 mars. 

Le ministre de la guerre a définitive-
ent choisi, pour l'armée belge, le fusil 

Mannlicher. 
commande en a été faite A la fabrique 

d'armes de Sleyr. 

r IIBUlSr^TTX 
ÏRI8UMI CORRECTIONNEL DE LILLE 

Audience ><u 4 Stars têt» 

•fin» Kouesonnaiî, t mois de prison pour v« 
g bonlage. 

Henri Destaileurs, m ndicité, 1 mois. 
i*rletjCopiau. frui.V, 1 -nois <te prir<on. 
rio.i Leroug>', fraude, 1 mois de prison et 

i a s île rébell ion 
On admet généralement un grand nom 

bre d'espèce* de toux mais la plus ter
rible, celle qui pour ainsi dire, ae met en 
ca de rébellion contre les différents re
mèdes qui lui sont opposés, est sans con 
Iredii, l'accès, la quinte. 

Grâce aux PASTILLE- ALEXANDRE, la 
quinte est désormais vaincue. 

1 tr. 10 l'étui. — Toutes pharmacies. 
tpÔt a L>ne : Pharmacie du Docteur Oiil , 

l Esquermoiee, 60; Panyan ; Dunte-et Cle. 
isne ; Pharmacie centrale Oobeti et Cie. — 

Derowbaix. rue Poébla. —A Tourcoing 

A Msubeuge:M. Huart, pha 
- A Boulogne sur Mer : Dutertre, iiharfnae.'M 

- De Bit, 19, rue de la Cour, à HondseOtWil 
- La Hasaée : M. Caillai, pharmaci» • - IVi 

F A I T S D I V E R S 

l er late ails a>«ail«v«ral m f^eranain 
Couturier vient de UrminT l'inetruction 

Bsaseinat do Mme Roux Cou onmy, lamar 
ehanae d* vins du boulevard Saint Germain, par 

poralQéomay. L'assassin,depuis une diurne 
de jours, n'est plas amené au Palaia. Il a ton 

a fait preuve, tant d ma st oellale de M <se« 
dan» lu cabinet du juge, d'un vlmestnpé 
t O^omay, par ordonnnnre en dat*» de sa

medi, est renvoya devant la cour des mise» en 
«tion. 1) est peu probable que l'affaire 
e en assises avant la première quinuioe 

d'avll. 

A * bal d« l'Opéra 
La unit dernière, vers trois heures, an mo

ment rù le bal de l'Opéra battait son pioin, des 
.•ris dés-'epArés se firent entendre. 

Un spectateur venait de tomber de \< troi-
iéme galerie et restait accroché à la rampe du 

deuxième étage. 

Immédiatement on des pompiers de servies, 
aidé d'un msehiDlate, lai porta secours et par
vint à tirer notre homme d» sa dangereuse si
tuation. 

Il reçut les premiers soins dn médtofn ds ser
vice, qui constata des contoskont aaaea gravas I 
la cuisse gaui ' 

pa*sage % Paris. 
Les blaasures paraissent «voir nne certains 

L ESPRIT DES AUTRES 

Enfin, Germain ae trouva seul dana 
le cabinet du baron de Rieux. 

» U ouvrit vivement le bureau et vola le 
portefeuille. 

• Qui de nom, dans u* pareil moment, 
n'a pat éprouvé une gteonde de vertige t • 

Avez-vousiu les horribles détails? Qi 
torze m.irts, sept ou huit amputations... 

est aussi important que sur uu chemin 
de Ter français I 

Spectacles et Concerts 
La subvention théâtrale à Nancy. — 

Le conseil municipal vlsnt de doubler là 
subvention théâtrale qui sera de 50,006 
francs pour l'année 89. 

De plus, les droits des pauvres ont été 
diminués de 4.000 francs et l'éclairage 
électrique du théâtre mis a la charge de 
la Ville. 

Il est bon de faire remarquer que Nancy 
a seulement 7ôooo habitants. 

Proera - >œ9 défl rhéàtres Gonotrtl 

THÉATftE DE HOUBAIX. direction Vve Des-
(-» m >'. - Bureauxà7h. 1(4. ft de>u à 8 fa..{.. 
mardis tt eui' 7 mars dernièrsj représenta-

MM. Laloue, Bourgeois ( 
Décor» nouveaux pauts par M. Cerroti 

150 costumes deaïinès par M. Thomas, exéeutos 
par Mi'e uirard 

Aece«solres de M. Halle, d*l'Opéra. — Trace de 
M. Culotte, machiniste de Paria 

Fontaines lum!ae»ri«s et lumière électrique de 
U. Maaria 

Distribution dee tableau* : 
t*r tahleHU : La boutique de l'apnthicaire. -

te, L couvent ds la Visitation. — 3e, La route 
île Madrid & Se ville. - 4>, Le boequ t enchanté. 

-6e, Le» tribu 
ts qui parle, 
le, X»9 jsrd 

itits tiques. — 10e, Lo pacte infernal. — : 
diaboltq es —.Ue, La maison 

MHgloir-. — 7e, Le puits qui parle. 

t;i-\ 
barb'er. t&n, U tête coupée. 

— 16t>, L'exi'losion du chemin de fer. - 17", Li 
s"if ardsniA. — t8e. Le raec'modage de Serin' 
gutnos. 19e. Le peleib de la (ce inyenae. - *"~ 

ineuse». - « e , w degré: 
28e, 40 degré» ar J -
ar? auxgrenouiil . 

- É5*), L'aubirg» 

denses d 

mariage 

MM, 

i-de>,aoaB . i * 

•*nt*e. • 26e, L' au>t de uotvs. — 87e, L'ei 
• daiaf. . l>e.- l 

boidelaises. ballet réglé i 
- L'Empire de la folle, bal 

Au 28a, Les Fontaines euehaotées, eau nato-
eiie j»ll>saa«t sur -ies statues vivantes. 
Au 12e, p«- des Nègres du Congo, dansé par 

I ni" petit* ei,i\ànU. 
200 per-onnaa pnntLront dans cette pièce. 

Avis. — G'àoe aui toitures priaet par Vadmi-

Petite Correspondance 
Lille. - La tait i 

La taxe pst dut* pour l'année, entière. 

) déclaration incomplète o 

ETAT CIVIL DE HOUBAIX 

Naissances do 4 mars 
i VanCrinmmerbeke, rue Pourcroy. 28. — 

u.ek.rue de Lille, 185 - Céline Vanhecke 
i de Croix. - Jules Aortet, vue d« t'Epeule. 

CHANGElsHiNTdeDif 
A partir du S Mars prochain, le Magasin de 14 

et Confections pour Panies, 

AU PETIT PARI 
ACTUELLEMENT 62, GRANDE RUE 

Sera transféré 12, rue de la 
Uoatine Hermin, t 

Decea 
ArchiniMe. 93. -

" "»Ufr -

Jean Nonnirr. tt 
1*>. -LéofiteT 

j Beaurewart 17 
rua Harmjiaat,2t<-
de Tourcoing. 95. -
) dea Longuet Haï?.*. 

T'rryn, i »at, rue -te» Parvenus, 
Mjndacq.SS ans, !Iûl.-l Dloa. -

, présenté aar.i vin, HOtel-Dtea. -
. présenté sans vie, boulevard 
imonrl privol, t an, rue Coa>-
e Oilivier, 1 mois, rue de 

PUBLICATIONS DE MARIAGE 
Entre : Désiré Vaahoorda, 3t ans, mla 

S Tourcoing, et Françoise Lybbyn, Î5 
César La a el 28 a»*, wn 
et Aièîe Lefebvre. 33 

iagi*rs. — César La i ployé de 

rlire. — Aohille Delmotte, 23 an*, appareillent-, 
et Julie Dumaiy, 22 ina, journalière. — A lolplie 
Pa<mant,24ans.maç->n, et Marie D"ul3t. K\ ans, 
raïtacbeuse. — Alfred C'-l'n-ilt'*, £5 aas, afjpi-
r«i;eur, at Piorlne Courtray, 26 ans, a. prat. — 
Pierre Degraeva. K ans, tiaseraad. et Beroar 
dîna Hostie, 04 ans. ménagère. — Emile Caste 
lain, 35 ans. a. prof., et Sophie Pluquat, 27 ana, 

Louis Prevot, 21 ana, peigueroo, et Esther 
Victor Dierct*n», 

iloedt, 30 ans, sans protêt 
>, ti-serand, et Stdonie Pourmeau. 25 i 

, auiftneuse'. — René Calry, 16 i 

d*uee. —Henri Lemahteu, 32 ans, jardinier «H 
Prudr>noe Vanouteaem, 24 ans. MIQ- piofeenion. 
— Jutes Débatge, 26 ans, oardisseur at Marie 
Herteller, 30 ans, ourdiaaeuae. - Jules Hoor 
naert. 41 ans, tisaerand el atalvitu 8atDVo, 38 
i m , bobineuse— J. B. Baggle, 25 ans, feur-
oeur et Marie Lanian 
Alphons Leveugle, 33 

m-g. 
.;ui itrn-Messelin, 20 

Syx, 22 ans. tls-erand et Elise Carton, 22 a 
tiareraade. - Henri Peirtsfgasle, 30 ans, me-
nui 1er at Clémence Verfaille. ï8 ans, naos pro-
ftselan. — Adolpfca Bernard, M aas, Upietsier, 
«t I. »nne Herbaut, 21 aas, sans professioD. -
VaJentin Valet, 19 ans, apprèt"ur <t Ma 
•bilde Atiaobe, 19 ana, repasseuse. — Louis 1>-
eomta. 24 ans, déooratear et Julie Seutré. 23 
aas, repass-u-t). — Camille Verhetst, 
otianffeur et Eugénie Messlaoa, Mai 

Solutiow-Papalne Troneite-Perret 
ljlHICM:l*'.M.t','Hr.IfaMifllt'-»i - "-

Cataplasme Hamilton 
IMKTÉ I S l . l tS FMBK ET I L'ETUMU 

Ce Cataplasme i n s t a n t a n é rem
place avec avantage les Cataplasmes 
ordinaires de farine de lin sans en avoir ; 
les inconvénients. — Pour s'en jsrwr, ; 
m n'a qu'à U tremper dans l'eau, i 
Vapplique sur la partie voulue. 

D«pOt principal 

C1KQ FOIS SECULAIRE ! 
Il y , la noWr.ir de, chesai... « « u n . (I f « 
nr'bl.Mfl «le, race,.. CacUlat produit l'im-

pû*T)t par nrsr iooaaHSfttible ,up«rie#ité el \m 
lojgije e Dtin.iU d. I.ura S'-rvicei. • Tel e,l le 
ca, du célèbre Eliiip Denlifrlee de> R. PP. Be. 
DCdicLin, rie l'Abb.ve d, Houlse. découvert, il T 
«cinq aiec*», par de e.vent, moine, et dont la 
mode e depui, looirteni'S CDnHCré luaaje' Qi>e 
de geoe. MnfriMS (Va l'Hygiène d, le-irbouclv. 
lui doivent d'avoir M M eeaae wnMeH rébl'i.io-
aant araail de leur, dent.. I« UaUhMr d, leur, 
gencive, at U pureté de leur haleine I 

Ami., l'a Eltiir Denlifriee d « «il. PP. BJne. 
dietina de l'Abbaye de îSoulac a-t il cinq .ia au
jourd'hui la vogue la plu. i.otiflée qu, lai ont 
valu la, ianolnbrabïee preuve, de sa eonattnle 
aincùle. . 

Agent général : A. SBODIM — BORDEAUX 
Elillr : 2 . 4 , 8, l ï e t a O f r . 
Poudra: 1.35, 3 et 3 fr. 
P â t e . 1 3 5 e t a i r . 

6e trouveeheatonales Parfumeur,, Coiffeurs, 
Pharmacien», Droguiat,*, Epicier, et Mercier,, 

Bourse* Commenjatlti «t A^rriotlM 
- •«ra«té . ato U U . 

m « Mars 
Cdu;oar <•. iMa». 

Hollade Cola» l'ti.l M 
Ua«raaajer(Ui. M U U . . 
Huile épurée pou • qulaquet 75 fr. l'aavat. 
Seena. - Cote jttletellÀ - Blanc a u . a-1.111 

. , . . . - Cote ofrtei.lle. - •dagris , » 15 k 
31 K - AcnKlea, » » t . ~ 
Alooola. - Cat. olueielle. 3|» bavUrava dl,p.„ 
. . fr. offert dwtasdé. 

« 7 5 

• • r a k * . « . p a r i . 
Pu 4 mars 

acoLia r s j a u u l . 
1t - 4 d'octobre 

. . 75 IV'iUfnllé. . . 

dVSfuln', 
53 C MsuùTcorbAii 
50«5 _ au* 

Coursât . . 
Avril . . . 

W.'1nÏÏ ' ' 
•Ucmsa aarjT. ' Courant . . . 

ta*-, diap . . 91 H i Avril . . 
SUCRM nuança ' Mat Juin. 

araat . . . if 75 t de ruai. . 
rit . . . U - • Tom.ni : eoav. 

COURU Dg CUJTURB 
•CMS I U . U I 

Avril 

"SS 

CalM - (t UrutaL Ferma*. 

1W . . Seplostr*, 
w» 50 • ostskra. . 

.'Sri.: scae:. 
tOd t* u Jasvaar. . 
1M H " KOrisr . 

•aur.h* al. U.* .p«*v| 

mande. Vente,, 10 000 b»n«*. 

BOURSE DE ULLI 

Lit UrnitTÊ tmrl U fauter lai »lfaiavs 
i aHmru It UU m* «aillai aaa» la* 

suraoïm VIIMM M Peparlaaiasaal I 
LUI. 16-77. SfH.5* 
Département du N.rd, tua. 

CI* (u t . ia Ll 

illy-Orenay 1 

Me*v*ui* ( ex coup. 

«.ir.u.M.l.e.1, (Ot I 
- atr.lt. 10» . . . 
- aarlll. m ..ri USIIUKI. k *r. 

i a a . l - tan «. 
- t t / i . te «Dp - t a » r 

Anaitéetf II. 115 to . ! l**r*aj Ml 
- A 106 50 A ' — lSé » 

Cr.oirumtJlll {Iftl -
m . . . -

- t. * I M A ! L % , . . -ipauat. tau 4 -
Anv7rSSÎ». t t *W 3 K 

40 Î5 Courant 

1 15 
4 dernier.. . . 40 B { 4 d'octobre 3? 75 

aacauaatrra ; Ralliât,. . 10*50 
f» dog dlip. * 3» » I Soif, 100 kl!.. 15 — 

et ciffloile aur les mouton, et lé, porei. 
Amené» Vendu, Potd, Prix 

Bœuf». . 1987 1 7 » S4 t f J i l U 

I7.MS 15 7 » 

ttulletin F< 
Pam. l e * * 

U aaarait „ t ae r**d * * * / « • 
alnai maq.'l la tu d. laJlguTtâtaW. #sl 
au :oar de rtgIvnenl 4MméK. 

II > a d. groaMé didtrM* 
Roole, la, Métaax et le RI* 
ti.ua. AganW-epurtler. | 

Cal, aàtdureaUtre* 
Apréa uu bon dékut n 

an peu an arrUVi e. Le 3 0.0 t 
clôtura a ts.47; i 

Cotons (t terme). 
Vente, fiollea. 
Courant. 

fi": ' 
lot* . 
« K M . 
Août. . . . M •/ 

. . 65 75/ 

. . «5 75/ 

. . 05 7»! 
. • 65 75( 

_ 7/8 

Octobre. 
Novembre. 
Décembre . 
Janvier. • 
lévrier. . 

SI 

LaiOOehUura 1104.». 
Parmi Via neiété, ait «***, » 

». lait remarquar par »» karia " 
1* Banque rfn Parla rikturek 

Les n.uvuia* «a 1* 
vineedeB.hia(llréîF) 
voit un grand «acee. 

Le Crédit Ly«no >il.t4 k I I» 
U S e.rta Déuérala m à*. 

U Banque dlcumptas sut kT.la» 
UCr*d.tato4Vl»rea»:75. . . 
Le Sues eiTt Xt57 50. 
L. Paaaura k 45 Irava**. 
L Italien cet bu«eatlk*.aaaat 

.Le» autres Rente, «tnaîaMi» 
piua faibuta que samAdt.. . . . 

Au c o m m u n so t ,*» " 
Chemina Anlalou, XB ira 
leap du Journal L'AtMnt> ati,"* 

•• « DOOAIWtai, * 

PvoiLirrott DSt'^»Mird*ll,u6aii.Tourcolnp 34 

L'Honneur de Diane 
PREMIÈRE PARTIE 

Donc, (M«« moi, je vous prie, la somme 
dont Je vous suis redevable , et demain 
TOUS pourrez vous présenter chez mon 
banquier, qui vous la paiera tmmé<liate 
ment. 

Csbassou «tait redevenu maître de lui; 
Il s inclina avec on sourire de belle hu
meur. 

— Quant k cela, répondit il avec en
jouement, c'est une autre paire de man 
cttes ; j'aurai quelque jour a vous raconter 
par suite de quelle singulière aventure la 
cassette que voici eal tombée en ma pos
session; mats en attendant, voua pouvez 
l'accepter comme elle est offerte, et en 
tous cas.H ne me viendra jamais à l'esprit 
de vous la taire payer ce qu'elle m'a 
coûté. 

— Ces bijoux sont d'un grand prix. 
— Assurément. 
— Et vous ne les avec pas obtenu pour 

rien? 
— pour rien pas précisément, en effet 

ear à celui qui eu était détenteur j'ai été 
obligé de donner. . 

— Quoi doasf 
— uocoupdeoouteaii. 
11, de Beaurepaira flt un mouvement. 
— V» eoup d* couteau, dit 11 avant». 

— Mais comment? 
— Alnai que je vous le disais, loterroin 

pltCabasaou. j'espère vous intéresser en 
: racontant un jour cette histoire. 

Mais pour le moment vous avez autie 
chose à faire, et mol aussi. 

Permettez mol donc de me retirer, e' 
croyez au vif plaisir que j'éprouve de res
tituer enfin la précieuse cassette à sou 
légitime propriétaire. 

En parlant de la sorte le colosse avait 
commencé un demi tour sur lui même 
pour prendre congé, mais au moment de 
ae diriger vers la po te, il se ravisa et re
vint sur ses pas. 

— Un dernier mot, monsieur le niar 
quis, dit il, en dardent ses yeux pleins de 
flammes sur le comte de Grange! qui 
baissait le front, n'osant soutenir le re
gard de Cab»ssou. un dernier mot. U se 
pourrait que vois eussiez besoin de me 
parler, et je serai toujours trop heureux 
de me tenir à votre disposition. 

Si donc vous désirez me revoir voua 
trouverez m. u adresse sur la carte que je 
vous ai fait remettre tout i l'heure : — 

abattou, Hôtel de la Bonne-Femme, rue 
des Trois-Portes. Le domicile, à vrai dire 
o a rien d'agréable, mais c'est la maman 
Cadenet qui (ait le* honneurs de 1» mai 
son, et, voyez-vous, la * Maman Cadenet > 
elle est de Marseille et eile n'a pas sa pa-
elllepourla bouillabaisse. 

Cette fois.il saiuale nnuquiseï disparut 
par la jardin. 

L'épreuve était faite. 
AD nom de la cadenet il avait TU blêmir 

to comte l 
m esta 1*1 nftsvlt. 

XVI 
Cependant le marquis était resté seul, 

avec son frère tout entier à la joie de re
voir et de toucher ces bijoux qu'avait 
portés ia femme qu'il pleurait encore, II 
avait dépêché un valet & Diane pour la 
mettre de suite dans la confidence de l'é 
véneuient heureux qui se produisait. 

Diane était accourue aussitôt, et aprea 
lui avoir raconté sommairement ce qui 
venait de ae paaser, le marquis avait 
ajouté : 

C'est une consolation que Dieu m'en 
voie, el j'entends que oes parures repo
sent dans la chambre de la chère morte, 
jusqu'au Jour où tu pourras toi même en 
parer ta beauté, viens, venez mon frère ; 
et al notre Charlotte nous entend, qu'elle 
sache au moins avec quel pieux emprea 
sèment, noua lui restituons cesprécleuses 
reliques. 

Et prenant le bras de son frère, il se di
rigea avec Diane vers la chambre où sa 
trouvaient un instant auparavant Mme 
deSimlane et le colonel Robert. 

De s qu'il eut fermé la porte derrière loi 
et qu'il eut fait quelques pas, le marquis 
s'arrêta comme oppressa sous le poids 
d'une vive émotion. 

Chaque fois qu'il entraildanscetiecham 
bre, M. de Beaurepalre se sentait pour 
ainsi dire pénétré d'une sorte de respect 
religieux, comme s'il fut entré dans quai 
que endroit sacré. 

Mais l'impression rut rapide ; bienlèt, 
d'un pas ferme, il marcha vers le meuble 
de Boule signalé tout i l'heure par Mme 
.leSiniiane à l'attention du colonel,et tire 
• u t o mm mat n 

eopique qui pendait le long de la cloison, 
il ouvrit le maubie. 

C'était la première fois qu'il y touchait i 
Jusqu'alors, il eût regardé comme uue 
profanation de porter ta main sur ce meu 
ble qui pour lui était une relique... et 
quand il y déposa la cassette, no frisson 
douloureux secoua ses épaules. 

Toutefois, avant de refermer il eut une 
seconde d'hésitation. 

Il se rappelait avoir remarqué parmi lee 
bijoux miraculeusement retrouvés, une 
bague du plus précieux travail, que por
tait Charlotte ds Cintraillea quand elle 
était jeune fille. 

Et alors une pensée soudaine lui était 
venue. 

Il souleva le couvercle de la easeette, 
prit la bague qu'avait autrelola portée 
Charlotte et la passant au doigt de Diane : 

— Chère et douce enfant, dit- il d'une 
voix profondément émue, celte bague 
était le bijou affectionné de ta mère. 
Qardela en souvenir d'elle el qu'elle 
figure é ton doigt jusqu'au jour où lu 
mettras ta main dans celle de (on époux. 
Fasse Dieu que ce jour soit prochain, et 
qu'avant d'aller rejoindre ma pauvre 
Charlotte, j'aie la joie suprême de confier 
le soin de ton bonheur a l'honnéteel loyal 
gentilhomme que tua coeur aura distingué. 

Une larme brilla un moment au bord 
dea elle de Diane et elle jeta aes deux 
bras an cou de son père-

Mais or dernier avait haie de s'éloigner 
de cette chambre eu tout lui rappelait les 
plus poignants souvenirs. U s'empressa 

tplacer la cassette dans le meuble de 
m. 

Et alors quelque chose d'inattendu ae 
pasaa. 

Comme il allait refermer le meuble, à 
côté d'un tiroir A demi ouvert, le marquis 
remarqua un bouton d'ivoire qui s'était 
détaché et avait roulé dans l'angle de gau
che. 

Ce n'était là qu'un fait insignifiant au 
quel il n'y avait lieu d'attacher aucune 
isaportance et, M.de Beaurepalre n'y prêta 
qu'une attention distraite. 

Maie avani de s'éloigner, II voulut re 
mettre toutes oewses es, ordre, et ayant 
pria le bouton d'ivoire» 1) essaya ds le re
placer à (a place qu'il devait eucuper. 

S'y prit-il mal ? C'est probable, c* s»'jj 
y a de certain, cssi qu'il dut opérer une 
pression assez forte et que sous cette 
preasion inconsciente, mais énergique, un 
ressort invisible se mit i jouer tout A 
coup. 

Le marquis se redressa presque effrayé. 
Une tablette avait glisse dans sa rai 

nure, présentant a ses yeox surpris us 
double rond dont il Ignorait l'existence. 

11 y plongea son regard frémissant, el 
un moment il ae sentit pris d'une Apre 
curiosité. t 

Qu'y avait 11 dans ce double fond ? Il y 
voyait mal... Pourtant H avait cri: distin
guer un point blanc qui rayait l'ombre 
d'une lueur attirante. | 

Qu'allait il laire? Déjà sa main a'élen 
daltvers le meuble comme pour y loull-
ler.Cét derrière la draperie entrouverte 
par les doigts crispée de Mmedeflmlane. 
le colonel Robert èptatt chacun dee mou 
vements du marqmeavec lapins horrible 
anxiété 

Cela dura moins de tempe ftie aot» 

n'en avons mis A l'écrire, at 
quement A lui, presque honteux 
tentation A laquelle 11 avait faim 
donner, M. de Beaurepaira retei 
ment le meuble et a?mprese**! 
Ire le bras de sa fille. 

— Eloignons nonsl dit-il avec ta» 
d'agitation; c'est là qu'elle avait 
le plus pur o> son essor l Resp: 
reliquaire à l'égal de sa tombée 
ne souffrons paa qu'une main r 
y toucher t 

Kl entraînant le comté qne 
soènes avalent profondément 
rentra dans is bai. 

Dès qu Us eurent disparu, Mtoe 
trrtae»et le colooel sertirent «le 
traete. 

Toue dam étalent I 
— Mon Dieu... que J'M saj 

belle veuve, et pour on oolt: 
vez pas non plus montré 
sang froid. J'ai vu le 
alites perdre l'esprit et 
sur le marquis. 

— c'est vrai... j'ai eu' 
nel, cela a été plus fort q 

- Enfin, le danger est 
— Mais il peut revenir. 
— Sans nui dente. 
— La curiosité dn marquis est 

oaat éveillée, fi pensera ptae fi 
ce qui vient fie en passer, 
quelque joer la fantaisie 
pan de revenir loi... seai. 

Mme de simiens approuva 
(lt««mra.l PlavaMt* 

Tom.ni
atr.lt
ti.ua
fois.il

